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Cérémonie de présentation de vœux - Moras-en-Valloire, 6 janvier 2019 
 

Intervention d’Aurélien FERLAY, 
Conseiller régional - Maire de Moras-en-Valloire 

 
Monsieur le Président de la communauté de communes Porte de DrômArdèche, 
Mesdames et Messieurs les Vice-présidents, 
Mesdames et Messieurs les Maires et élus des communes voisines, chers collègues, 
Mesdames et Messieurs les représentants des autorités civiles et militaires, des 
anciens combattants, du monde associatif et économique, de la presse locale,  
Mesdames les enseignantes de l’école,  
Monsieur le Délégué de la Société de Sauvegarde des Monuments Anciens de la 
Drôme, 
Monsieur le Maire honoraire et Messieurs les anciens Maires, 
Mesdames, Messieurs les Adjoints, Conseillers municipaux, membres du Centre 
Communal d’Action Sociale de Moras-en-Valloire, 
Mesdames, Messieurs les agents des services communaux, 
Chers enfants du Conseil Municipal Junior, 
Mesdames et Messieurs, Chers amis, 
 
 
Quelle belle tradition que de se retrouver chaque début d’année pour se présenter des 
vœux en toute convivialité. Pour cette édition 2019, je crois que ce moment de 
partage fera encore plus de bien que d’autres années car, il ne faut pas se mentir, la 
période est trouble, notre société connait de vives tensions et la fin de l’année 2018 a 
été particulièrement conflictuelle dans notre pays. 
(À lire avec humour)  Et pour reprendre le slogan de l’illustre philosophe morassien 
Gilles Jolivet, affiché à l’entrée de la commune et filmé pour le 20h de TF1 de ce 
dimanche soir, on aurait le sentiment que certains se réservent le « beurre et l’argent 
du beurre » tandis que les citoyens doivent se contenter de la « margarine ».  
 
Le premier vœu que je formulerai pour 2019 sera sans doute celui de 
l’apaisement et de la réconciliation des Français. Je parle toutefois bien de vœu, 
pas de rêve, ni de magie… Il va donc falloir faire preuve de pragmatisme, de bon 
sens, de dialogue et d’écoute, de compréhension de l’autre… et arrêter avec les 
certitudes et le manichéisme. 
« Mettez-vous toujours à la place de l'autre. Renoncer un temps à vos opinions, à vos 
jugements afin de le comprendre. Bien des conflits peuvent ainsi être évités » 
Cette citation (non pas de Gilles Jolivet mais du Dalaï Lama) prend encore tout son 
sens aujourd’hui. 
 
L’Association des Maires ruraux et celle des petites villes de France ont lancé il y a 
un mois une opération « mairie ouverte » pour recueillir les doléances et surtout les 
propositions des citoyens. Une centaine de communes drômoises ont joué le jeu et 
recueilli paroles et écrits de nos habitants dans leur diversité, sans prendre parti, sans 
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jugement, afin que les « cahiers de doléances » puissent être ensuite adressés à nos 
gouvernants nationaux.   
Aux réseaux sociaux qui excluent et qui attisent les tensions, le contact humain devait 
être privilégié en proximité. La commune, premier échelon de la démocratie, porte 
d’entrée du service public, se devait de jouer ce rôle. 
Les Maires Ruraux de France dont je fais partie ont par ailleurs publié un « appel au 
peuple français » invitant à repenser un aménagement du territoire plus équilibré et 
reconstruire une action publique par la base.  
 
Voici quelques réflexions sur 2 sujets qui ont particulièrement occupé l’actualité 
récente : 
 
Sur la question des carburants et du pouvoir d’achat tout d’abord. 
 
Stop au manichéisme. Les Français ne se catégorisent pas d’un côté par des 
philanthropes qui veulent sauver la planète et de l’autre des pollueurs qui ne pensent 
qu’à leur porte-monnaie. 
Aucun de nous n’aspire à laisser à ses enfants un monde carboné. Notre quotidien 
n’est simplement pas tout à fait identique lorsqu’on est citadin avec un métro ou un 
bus au pied de son immeuble, ou lorsqu’on vit dans une commune rurale sans 
transport collectif et donc sans alternative à sa voiture pour travailler et vivre.  
Et chacun conviendra qu’il est plus facile de penser à investir dans un véhicule propre 
quand on n'a déjà pas de problème pour remplir son frigo. 
 
Alors oui, il y a une nécessité urgente à changer nos comportements pour laisser un 
monde vivable à nos successeurs. Mais faisons-nous tout ce qui est nécessaire pour 
répondre à ce défi ? Aménageons-nous avec équilibre nos territoires pour offrir la 
capacité aux Français de travailler et trouver des services là où ils vivent ? (La 
meilleure mobilité, c’est peut-être celle dont on n’a pas besoin ?). Développons-nous 
suffisamment les transports en commun à la campagne ? A-t-on une gamme de 
véhicules propres financièrement accessible au plus grand nombre ? Pourra-t-on 
réellement produire l’énergie nécessaire et recycler les composants d’un parc 
automobile entièrement électrique demain ? L’avenir n’est-il pas dans la conjugaison 
des biocarburants, de l’hydrogène ou des micro-algues… ?  
 
Donnons aux Français une vision de leur avenir. Donnons-leur des alternatives pour 
changer de pratiques. Rendons la gamme des véhicules propres plus nombreuse et 
moins coûteuse… Ce sera surement plus audible que de caricaturer leur colère ou de 
traiter le sujet par des taxes frappant d’abord les plus modestes d’entre nous... 
 
Sur l’aménagement du territoire maintenant :  
 
Je ne suis pas de ceux qui veulent opposer urbains et ruraux mais au contraire les 
réconcilier sur le sujet. Nous avons tous intérêt à retrouver la voie d’un aménagement 
équilibré de nos territoires. L’avenir de la ville se joue à la campagne et 
réciproquement.  
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Il ne s’agit pas de céder à la facilité de l’étalement urbain ou du mitage. Même en 
Ruralie, les maires savent parfaitement faire un usage économe de leurs espaces, 
densifier, réhabiliter pour préserver les terres agricoles et naturelles de leurs villages. 
Non, l’idée est seulement de relocaliser de l’activité et des services là où les gens 
vivent !  
 
22 millions de nos concitoyens - un Français sur trois - habitent dans des communes 
de moins de 3500 habitants. Et 80% de ces communes sont en croissance 
démographique. L’exode rural, c’était au siècle dernier… 
On ne va quand même pas tous nous transférer de force demain dans des métropoles 
pour en faire des monstropoles... On ne va pas mettre de la rubalise à l’entrée des 
communes rurales avec un panneau « territoire abandonné »... 
Si l’on veut vraiment réduire l’empreinte carbone de ceux qui font le plus de 
kilomètres en voiture, il faut évidemment repenser l’exercice du travail lorsque cela 
est possible, covoiturer avec des véhicules plus propres et moins coûteux, ré-ouvrir 
des lignes de transports à la campagne (tout le contraire de notre histoire récente) 
mais il faut aussi et surtout offrir la possibilité aux ruraux de travailler et trouver chez 
eux l’essentiel des services de proximité. Bref, réimplanter de l’activité et des 
services publics locaux...  
 
Halte à la logique concentrationniste effrénée ! (qui est d’ailleurs tout sauf un service 
à rendre aux agglomérations de plus en plus congestionnées).  
Il faut que nos dirigeants (et parfois nos administrations zélées pour l’exégèse des 
textes en la matière) cessent de prôner la concentration à tout-va tel un quasi réflexe 
pavlovien. Encore une fois, la meilleure des mobilités, c’est celle dont on n’a pas 
besoin. 
Réinvestissons nos campagnes, relocalisons les activités de proximité : l’air que nous 
respirons, l’unité républicaine et l’ensemble des Français (des villes comme des 
champs) s’en porteront un peu mieux. 
 
Voilà quelques réflexions que je partage avec vous.  
 
Le climat actuel me conforte plus que jamais dans la certitude que la commune 
est utile en France. On peut toujours discuter sur sa taille, son nombre, mais le 
besoin de proximité, de solidarité et j’allais dire d’humanité n’a jamais été aussi 
prégnant. 
 
C’est dans cet esprit que vos élus et agents communaux œuvrent jour après jour pour 
votre qualité de vie, sans baguette magique, avec des budgets de plus en plus 
contraints, mais en donnant le meilleur d’eux-mêmes, avec l’envie de servir et d’être 
utiles aux Morassiennes et aux Morassiens.  
 
Voici donc un petit tour d’horizon (non exhaustif) de ce qu’à été l’année 2018 à 
Moras avant de vous parler des projets à venir. 
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Coté travaux, vous êtes tout d’abord dans une salle des fêtes qui a été bien rafraichie 
depuis l’an dernier. Le bleu et le saumon ont laissé place au rouge et blanc cassé 
(choisis par Hélène Oller Colombo) mais il n’y a pas que la peinture qui a été refaite : 
menuiseries, électricité et éclairage LED, sanitaires, cuisine, plafonds, doublages et 
faïences… une rénovation d’ensemble était bien nécessaire.  
Je pourrai le faire pour de nombreux travaux, c’est ici l’occasion de remercier non 
seulement les entreprises locales mais aussi les élus et le personnel communal qui ont 
pris en main un certain nombre de tâches pour réduire les coûts. 
Vous avez des élus qui ne se contentent pas de prendre des décisions mais qui 
agissent sur le terrain. Conseiller municipal, adjoint ou maire, s’il faut prendre un 
balai, nettoyer des toilettes publiques, ramasser des déchets au bord de la route, et je 
ne parle même pas des interventions d’urgence le week-end ou de nuit, et bien nous 
le faisons tous. Ce n’est certes pas la motivation première de l’engagement électif, 
mais c’est bien notre devoir que de veiller en toutes circonstances à l’image de notre 
commune et sa qualité de vie.  
 
Concernant la voirie et les espaces publics, nous avons notamment refait la Rue de 
l’église côté Ouest, la Ruelle Diane de Poitiers, l’entrée de parking en vert en dessous 
du cimetière, la Place de l’église en poliénas.  
Nous avons installé un ilot de propreté supplémentaire Route de St-Sorlin (avec le 
SIRCTOM), repris une partie des scellements autour des chambres télécoms/fibre 
Rue Maurice Savin (avec le Département) et des regards d’assainissement sur le 
budget communal. 
Un enrochement avec busage des écoulements d’eaux pluviales a été effectué Route 
de Hauterives, la barrière de sécurité changée à la sortie du village Route de St-
Sorlin. 
Des murs de soutènement ont aussi été repris au cimetière et de nouveaux caveaux 
aménagés sur d’anciennes concessions abandonnées.  
Au parc municipal, nous avons repris des emmarchements en bois dégradés, changé 
la tonnelle contre le pavillon, installé un nouveau portail à l’entrée de l’aire sportive 
dans le prolongement des ganivelles.  
Sur le bâti communal, comme chaque année beaucoup d’entretien, une réfection de 
sol dans un logement communal, l’isolation de toitures, des travaux sur les VMC et 
l’accueil de la Gendarmerie.  
A l’école, nous avons réparé la toiture du bâtiment élémentaire, installé de nouveaux 
vidéoprojecteurs interactifs. A la bibliothèque, un nouveau logiciel de gestion des 
prêts a été installé et le mobilier complété (meuble à livres, porte-revues, chaises et 
tabourets).  
Nous avons décliné notre agenda d’accessibilité programmé sur nos bâtiments 
publics et allons continuer jusqu’en 2020. 
Le nouveau Plan Local d’Urbanisme de la commune a enfin été achevé et approuvé.  
Merci aux commissions pour ce travail, particulièrement à Geo et Claude, nos « Mac-
Gyvers » locaux, Hélène qui veille à ce que la culture et l’école ne manquent jamais 
de rien et Patrice mon premier adjoint sur tous les fronts qui s’est notamment 
beaucoup investi cette année sur le dossier complexe du PLU. 
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Vous l’avez aussi sans doute remarqué, le site internet de la commune a fait peau 
neuve pour toujours mieux vous informer sur la vie communale, ses services et ses 
animations. Il répond aux nouvelles obligations légales en termes d’accessibilité 
visuelle et de saisine par voie électronique. Il est aussi « responsive », avec une mise 
en page qui s’adapte automatiquement à son support de lecture : smartphone, tablette 
ou écran classique. Un travail de recomposition sans surcout pour la commune 
puisque tout a été réalisé en interne.  
Nous avons même une application mobile « PanneauPocket » que vous pouvez 
télécharger gratuitement sur votre téléphone et ainsi être averti par notification de 
tous les évènements et alertes sur la commune.  
 
Je veux vous dire enfin que nous avons les résultats officiels du recensement de la 
population effectué en janvier/février 2018 sur la commune (brillamment suivi par 
Mélanie Robin et Françoise Schmitt) et avons donc décompté (il y a près d’un an 
maintenant) 678 Morassiennes et Morassiens.  
 
Côté événements cette fois, l’année 2018 était tout aussi dense… 
 
Le centenaire de l’armistice du 11 novembre 1918 a été dignement marqué à 
Moras comme dans toutes les communes de France.  
D’abord lors des « journées du patrimoine » sur le thème de la guerre 14-18 (avec 
l’association Moras en valeur) 
La commune a souhaité aménager une nouvelle « stèle du souvenir » au cimetière en 
mémoire des victimes morassiennes des conflits du XXe siècle dont les concessions 
étaient expirées et en état définitif d’abandon. En réunissant et restaurant les plaques 
de ces tombes, notre commune veille ainsi à ce que ses enfants martyrs ne sombrent 
jamais dans l’oubli. 
Les élèves de CM1/CM2 de l’école ont assisté à la pièce de théâtre « Mémoire d’un 
rat » de Pierre Chaine jouée à Hauterives. Les enfants ont aussi confectionné des 
drapeaux et chanté La Marseillaise le jour de la cérémonie. 
Le Conseil Municipal Junior a préparé des lectures poignantes de « lettres de 
poilus ». Enfin, la bibliothèque a organisé une matinée autour du livre d’Alain 
Coustaury : « Prosper Pichat - conscrit - combattant - ancien combattant ». 
 
Je viens de le citer, en septembre dernier, le Conseil Municipal Junior a laissé place 
à une nouvelle équipe. Merci aux jeunes qui se sont investis durant 2 ans et qui ont 
clôturé leur mandat par un séjour citoyen dans la capitale au printemps. 
Félicitations aux nouveaux élus juniors qui participeront à la vie communale jusqu’en 
septembre 2020. Vous l’avez entendu tout à l’heure, ils ne manquent pas de projets ni 
de bonne volonté.  
 
Moras a accueilli en octobre dernier le « Bus Santé » et le refera cette année, avec 
son dispositif de dépistage itinérant de la rétinopathie diabétique, mais aussi un volet 
prévention sur les cancers du sein et colorectal et sur les maladies cardio-vasculaires.  
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Toujours sur le thème de la santé et de la solidarité, l’école de Moras et la classe de 
CM1-CM2 s’est engagée avec l’association ELA pour la recherche et l’aide aux 
enfants touchés par la leucodystrophie (maladie génétique orpheline touchant le 
système nerveux). Ils ont notamment participé à une dictée nationale soutenant le 
combat des enfants contre la maladie. 
 
Toutes nos associations et leurs bénévoles ont été cette année encore très investis.  
Il est compliqué de tout citer mais un merci particulier : 
- à nos Arbos pour la 8e fête de la poire mariée pour cette édition au terroir du 

piment d’Espelette.  
- Aux bénévoles de la bibliothèque mille-feuille qui ont réussi l’informatisation des 

prêts et proposé un programme conséquent avec un « café mille-feuille » et des 
thématiques différentes chaque mois, des soirées pyjamas pour les enfants, des 
animations pour marquer les 20 ans de l’association et l’atelier clownesque des 
« machines de Sophie » en clôture des festivités  

- A notre Club Informatique & Multimédia (présent sur plusieurs communes), Club 
qui manque déjà de place tant il est victime de son succès. Merci aux formateurs 
pour toutes les sessions proposées. Je sais que vous recherchez encore des 
bénévoles et nous avons une piste à creuser à l’avenir concernant vos locaux.  

- 2018 ce fut aussi un été festif et je pense en particulier au concert de la 
Compagnie Péricard au parc municipal ou à la finale victorieuse de la coupe du 
monde de football retransmise ici même. 

- Le Comité des fêtes a encore répondu présent, organisé sa traditionnelle brocante 
d’avril, la retraite aux flambeaux du 8 décembre 

- L’Ecolline, association des parents d’élèves, est toujours aussi dynamique lors de 
la fête du muguet le 1er mai, pour l’organisation de sa randonnée, du concours de 
pétanque semi-nocturne, des fêtes de l’école, ou encore de son loto (prochaine 
édition ce dimanche 20 janvier ici même). 

- L’Amicale Boule qui a lancé et réussi le challenge 32 quadrettes Porte de 
DrômArdèche sur les boulodromes d’Anneyron et St-Rambert d’Albon et qui sera 
reconduit cette année 

- L’ACCA a rénové la cabane de Combet, ouverte aux randonneurs, avec l’aide de la 
commune mais surtout avec l’huile de coude de chasseurs bénévoles. 

- En octobre, une passation de commandement a eu lieu au Centre d’Incendie et de 
Secours de la Valloire entre le lieutenant Jean-Luc Vallet (que je remercie encore 
pour ces années de chef de centre) et son successeur l’Adjudant-chef Franck 
Vallentin. Merci à tous nos pompiers volontaires comme à nos gendarmes pour 
leur action au quotidien et notre sécurité. 

- 2018 c’était encore les 40 ans du Comité Fnaca Lens-Moras, le festival L’Art et La 
Matière, le petit salon de peinture en mairie, un spectacle de la comédie itinérante 
avec Valloire Loisirs, le concours de belote de l’Age d’Or, l’atelier équilibre 
soutenu par le CCAS, ou bien une conférence de Lucien Dupuis sur la géologie de 
la Valloire (proposée par Moras en valeur), conférence au cours de laquelle j’ai 
appris que le « placage de loess » post glaciation de Riss n’était pas étranger à la 
qualité de nos sols en Valloire, ni au bon goût de nos poires ainsi moins 
granuleuses et avec une peau plus fine que dans d’autres régions… 
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Voilà, je m’arrête ici, cette liste n’est évidemment pas exhaustive mais merci 
vraiment à tous nos bénévoles, associations, commerces et entreprises qui œuvrent 
tout au long de l’année pour faire vivre notre village. 
 
Assurément 2019 sera tout aussi animée. Outre nos manifestations récurrentes, il y 
aura les 9 et 10 février prochains, la seconde « fête des grenouilles » à l’occasion des 
journées mondiales des zones humides. La LPO de la Drôme présentera à cette 
occasion son récent travail d’aménagement de mares en forêt de Mantaille pour la 
préservation des amphibiens sur cette zone de migration repérée dans le schéma 
régional de cohérence écologique.  
 
Moras accueillera en septembre le forum intercommunal des associations de la 
Valloire. C’est Hèlène Oller Colombo qui sera en charge de sa coordination avec les 
6 communes participantes. 
 
La municipalité organisera aussi d’avril à juin une nouvelle série de « rencontres de 
quartiers ». Ces moments privilégiés de contact et d’échanges directs, sur le terrain, 
sont très importants pour nous élus, afin de prendre le pouls des habitants, d’entendre 
vos préoccupations, savoir si l’action communale correspond à vos attentes et 
comment l’ajuster. 
 
2019 sera encore l’année d’importants travaux. Nous avons déjà finalisé l’avant-
projet en 2018 avec notre architecte Philippe Amette, consulté les bureaux de 
contrôles nécessaires : le réaménagement de la mairie, de l’agence postale et de la 
cantine scolaire seront le dossier phare de cette année. 
Encore une fois, ces travaux ne sont pas du tout faits pour le confort des élus qui se 
seraient bien contentés de l’existant. 
Il nous faut répondre aux obligations de la loi en matière d’accessibilité et organiser 
plus fonctionnellement nos espaces et services.  
Le chantier se déroulera en plusieurs phases : d’abord des travaux dans l’ancienne 
Poste qui accueillera ensuite le secrétariat de mairie et l’agence postale, puis la 
transformation de l’actuel secrétariat en cantine scolaire qui passera ainsi du premier 
étage au rez-de-chaussée. Le tout dans un site inscrit à l’inventaire supplémentaire 
des monuments historiques où nous allons essayer d’en profiter pour restaurer les 
façades et embellir la Cour Pierre Davity en ouvrant les arcades murées.  
 
Je veux encore une fois remercier nos partenaires sans qui cette réalisation ne serait 
pas possible. Nous sommes allés chercher toutes les aides possibles. 
Le Département et la communauté de communes, grâce à ses fonds de concours, sont 
nos premiers co-financeurs. 
Je veux aussi remercier notre délégué local de la Société de Sauvegarde des 
Monuments Anciens de la Drôme, Maurice Thomas, qui a œuvré pour obtenir un 
appui financier exceptionnel sur le volet patrimonial de notre dossier. Merci encore 
Maurice de ton soutien.  
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Voilà pour l’essentiel de l’actualité communale, je voulais maintenant vous parler un 
peu de l’action de notre communauté de communes Porte de DrômArdèche, mais 
comme notre Président est là pour en parler directement, je vais pouvoir être 
infiniment plus concis et nous faire gagner du temps. 
 
Je voudrais simplement dire sur notre intercommunalité combien notre communauté 
de communes est un outil précieux au service des communes. On devrait d’ailleurs 
prendre le temps de prononcer en s’arrêtant sur chaque mot : « communauté des 
communes ». 
Car la solidarité est réelle, avec les fonds de concours qui nous permettent de 
continuer à investir dans des temps financiers compliqués.  
Et ensemble, nous parvenons à initier des nouvelles politiques indispensables à 
l’avenir de notre territoire.  
Porte de DrômArdèche, c’est par exemple notre cellule « Objectif Emploi  » qui a 
permis à des centaines de personnes de retrouver du travail dans nos entreprises 
locales.  
C’est demain un centre de santé avec des professionnels salariés qui viendront 
s’ajouter à l’exercice libéral plus traditionnel de la médecine, car nous ne pouvions 
rester inactifs face aux départs en retraites de nos médecins de campagne.  
C’est une aide au permis de conduire pour nos jeunes en contrepartie d’un 
engagement bénévole dans nos communes et nos associations.  
Ce sont, sur ce sujet de la mobilité, des transports à la demande et une application de 
covoiturage domicile-travail sur laquelle nous sommes en train de travailler avec le 
Club d’entreprises du territoire.  
Ce sont nos crèches équipées pour la restauration, ce sont nos futurs échangeurs 
autoroutiers dont les travaux vont démarrer cette année… 
 
Et à Moras en particulier, c’est un programme de nouveaux logements possibles sur 
lequel nous travaillons dans le cadre de la politique habitat, une nouvelle « opération 
façades » dans le village en 2019 ou encore les travaux de requalification et 
d’extension de la zone d’activité du Val d’Or qui enfin vont pouvoir sortir de terre 
cette année. 
 
Pierre reviendra peut-être sur quelques-uns de ces sujets mais si vous avez envie de 
tout savoir sur la communauté de communes (parce que ce matin la « Morassienne » 
fraiche nous attend), il y aura les vœux de Porte de DrômArdèche ce jeudi 10 janvier 
19h à Epinouze.  
 
En tous cas, le conseiller régional Auvergne-Rhône-Alpes que je suis par ailleurs, 
voyant à une échelle bien plus large le fonctionnement d’autres territoires et d’autres 
politiques, mesure pleinement la chance que nous avons ici avec une coopération 
effective des acteurs locaux tournée vers nos concitoyens et l’intérêt général. 
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Chers amis, il me reste à conclure avec le plus important :  
Vous souhaiter le meilleur pour les 365 jours à venir !  
 
Que la santé soit pour chacune et chacun au rendez-vous. Cela semble toujours une 
banalité répétée d’année en année et pourtant c’est assurément l’essentiel.  
 
Soyez heureux dans vos familles.  
Soyez ambitieux dans vos projets.  
Soyez tolérants et respectueux des autres et de notre environnement. 
 
J’ai choisi cette année cette courte citation de Victor Hugo :  
 

« Le bonheur est parfois caché dans l’inconnu » 
 

Risquons-nous ensemble à le trouver.  
Ouvrons-nous aux autres pour une heureuse année 2019. 
 
Bonne année à Moras,  
Bonne année à toutes et à tous !  


